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In tro duc tion
Les fi nances pu bliques sont à l’ori gine du par le men ta risme bri tan‐ 
nique (Leroy 2007  : 54). La Grande Charte de 1215 posa le prin cipe
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d’un consen te ment à l’impôt par les re pré sen tants du peuple, prin‐ 
cipe ap pli qué à l’issue de la Ré vo lu tion Glo rieuse de 1689, au pro fit du
Par le ment an glais. En 1707, celui- ci fu sion na avec le Par le ment écos‐ 
sais dans le cadre d’un trai té né go cié.

C’est un impôt qui contri bua à la (re)créa tion d’un Par le ment écos sais
au sein du Royaume- Uni. Les Écos sais, en désac cord avec les po li‐ 
tiques néo li bé rales de Mar ga ret That cher, Pre mier mi nistre conser‐ 
va teur, axées sur le désen ga ge ment de l’État, vo taient tra vailliste dans
des pro por tions crois santes. Ils se ré vol tèrent contre la poll tax,
impôt local par ca pi ta tion, en trée en vi gueur en 1989, à la de mande
du Parti conser va teur en Écosse (But ler / Ado nis / Tra vers, 1994  :
62). Des groupes lo caux de ré sis tance se for mèrent (Di ckie 1992), cer‐ 
tains ap pe lant à en freindre une loi inique, avec le sou tien de la ten‐ 
dance Mi li tant (trots kyste) du Parti tra vailliste et du Scot tish Na tio nal
Party (SNP). En 1988, des élites écos saises ré di gèrent un Claim of
Right, selon une tra di tion d’op po si tion à l’ar bi traire du pou voir exé cu‐ 
tif au nom du peuple. Au- delà de cet impôt, le texte pro po sait une
Conven tion consti tu tion nelle afin de conce voir un pro jet de dé vo lu‐ 
tion du pou voir (Ed wards 1989 : 8.3). En 1995, cette Conven tion, com‐ 
po sée d’élus tra vaillistes, libéraux- démocrates et de re pré sen tants de
la so cié té ci vile, pu blia un rap port (SCC, 1995), fon de ment du Livre
blanc sou mis à ré fé ren dum le 11 sep tembre 1997 par le gou ver ne ment
tra vailliste. Une loi bri tan nique (Scot land Act) confé ra en 1998 une
base ju ri dique au Par le ment et au gou ver ne ment écos sais ins tau rés
en 1999. Ceux- ci ont la maî trise de do maines en tiers de com pé tences,
sans tu telle po li tique des au to ri tés bri tan niques.

2

L’impôt de meu ra au cœur des pré oc cu pa tions, le Scot land Act étant
com plé té par des lois épo nymes en 2012 et en 2016, à l’issue d’autres
ré flexions plu ri par tites, me nées par les Tra vaillistes, les Conser va‐ 
teurs et les Libéraux- Démocrates en 2009 (Com mis sion Cal man),
aux quels s’ajou tèrent le Scot tish Na tio nal Party (SNP) et les Scot tish
Greens (Verts) à la fin de l’année 2014 (Com mis sion Smith). Il s’agis sait
no tam ment d’ac croître les res sources propres du Par le ment écos sais,
condi tion de l’au to no mie de l’Écosse dans l’État d’Union que consti tue
le Royaume- Uni (Heald 1980  ; Heald / Geau ghan 1986  ; Mid win ter
2002).
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Par ailleurs, la dé vo lu tion de vrait per mettre de faire de la po li tique
au tre ment, en se dé mar quant du « mo dèle de West mins ter » (Du clos
2008 : 113), dans le quel le gou ver ne ment est formé par le parti ma jo ri‐ 
taire en sièges, à par tir d’une ma jo ri té re la tive de suf frages (Rus sell /
Ser ban 2021 : 320). Le mode de scru tin re te nu as so cie scru tin uni no‐ 
mi nal, en vi gueur à la Chambre des Com munes, et scru tin pro por‐ 
tion nel de liste uti li sé pour dé si gner un tiers des 129 dé pu tés au Par‐ 
le ment écos sais de Ho ly rood. La Conven tion consti tu tion nelle sou‐ 
hai tait évi ter la do mi na tion d’un parti, et d’un pro fil de dé pu tés (mas‐ 
cu lin) 1. Il s’agis sait d’in ci ter des élus plus di vers 2 à co opé rer, en par ti‐ 
cu lier au tour du pro jet de loi de fi nances, seul texte qui doit être voté
chaque année pour as su rer le fonc tion ne ment des or ga nismes pu‐ 
blics.

4

Entre 1999 et 2007, l’Écosse fut gou ver née au centre gauche par une
coa li tion entre Tra vaillistes et Libéraux- démocrates. Le SNP ac cé da
alors au pou voir et est par ve nu à s’y main te nir, son pro gramme socio- 
économique le si tuant au centre de gra vi té de la vie po li tique. À la
tête d’un gou ver ne ment ma jo ri taire entre 2011 et 2016, il ob tint du
gou ver ne ment bri tan nique un ré fé ren dum sur l’in dé pen dance de
l’Écosse, en sep tembre 2014. Cette issue, re je tée par 55% des élec‐ 
teurs, po la ri sa la vie po li tique et mo di fia les al liances en vi sa geables à
Ho ly rood.

5

Cet ar ticle, fondé sur l’ana lyse des dé bats bud gé taires en der nière
lec ture au Par le ment écos sais, sur une pé riode de 25 ans, entre 1999
et le prin temps 2024, a pour ob jec tif de contri buer à l’étude des prin‐ 
cipes fon da teurs de la dé vo lu tion, lors du seul vote dé ter mi nant de
chaque ses sion par le men taire. Après avoir ana ly sé les mo da li tés de
prise de dé ci sions, les vo lets dé penses et re cettes se ront dis tin gués,
afin de mon trer com ment le Par le ment et le gou ver ne ment écos sais
tentent de s’af fran chir du mo dèle de West mins ter.

6

1. Le bud get écos sais, ré sul tat
d’une autre façon de gou ver ner ?
Les élus écos sais ont cher ché à mettre en place un mode de fonc‐ 
tion ne ment plus co opé ra tif qu’à West mins ter, quant à la pro cé dure
qu’ils ont fa çon née, mais aussi dans leur pra tique.
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1.1. Une pro cé dure ou verte mais
contrainte
Afin de se dif fé ren cier du mo dèle de West mins ter, la Conven tion
consti tu tion nelle pré co ni sait la mise en place d’une pro cé dure bud‐ 
gé taire ac ces sible, ou verte, dans la quelle les élus se raient res pon‐ 
sables de leurs dé ci sions (SCC, 1995). En 1998, le Co mi té de pi lo tage
en vi sa geait trois étapes, cha cune sus ci tant des dé bats (SO, 1998 : an‐ 
nexe 1) : la pu bli ca tion des prio ri tés de l’exé cu tif (avril- juin), du pro jet
de bud get (dé cembre) et l’exa men dé taillé de ce der nier ( janvier- 
février). La com mis sion par le men taire des Fi nances au rait un rôle
cen tral dans un par le ment mo no ca mé ral (SO, 1998 : 81-82).

8

Cette pro cé dure n’était pas res pec tée : c’est à par tir du pro jet dé po sé
par l’exé cu tif que s’en ga geait la dis cus sion, tan dis que les échanges
sus cep tibles d’en traî ner des amen de ments avaient da van tage lieu
entre par tis po li tiques (dans un cadre bi la té ral) qu’en com mis sion
(Burn side 2018).

9

Par consé quent, en 2018, la com mis sion des Fi nances fit adop ter une
ré vi sion  : le gou ver ne ment écos sais (dé no mi na tion de l’exé cu tif de‐ 
puis 2007) pu blie une stra té gie sur le moyen terme en mai, à l’issue de
la dé cla ra tion de prin temps (bri tan nique), un rap port d’étape en sep‐ 
tembre, avant de dé po ser son pro jet de loi en dé cembre, à la suite de
la dif fu sion du bud get d’au tomne bri tan nique. La com mis sion des Fi‐ 
nances, après avoir fait va loir ses prio ri tés dans un rap port pré- 
budgétaire, peut amen der le pro jet de loi en jan vier et fé vrier. Le gou‐ 
ver ne ment écos sais devra en dos ser chaque amen de ment, ou jus ti fier
son refus. L’exa men par le men taire dure entre 20 et 30 jours. En l’ab‐ 
sence de ma jo ri té, ou en cas de rejet de la ré so lu tion re la tive à l’impôt
sur le re ve nu, le gou ver ne ment peut re pré sen ter son pro jet (Mc Fad‐ 
den / La za ro wicz 2003 : 59).

10

De plus, le champ d’ac tion de cette com mis sion, élar gi en 2016 à des
af faires consti tu tion nelles qui avaient pris de l’am pleur avec les ré fé‐ 
ren dums sur l’in dé pen dance (2014) et sur le Brexit (2016), a été re cen‐ 
tré sur les ques tions fi nan cières. En 2018, ces ques tions furent éga le‐ 
ment re ti rées au mi nistre des Fi nances (érigé au rang de Ca bi net Se‐ 
cre ta ry en 2007).

11
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Par ailleurs, l’État cen tral conserve un rôle ma jeur. Il fi nance in té gra‐ 
le ment la part écos saise des do maines qui lui sont ré ser vés, par des
dé penses iden ti fiables (no tam ment la ma jeure par tie de la pro tec tion
so ciale) ou non iden ti fiables (comme la dé fense, Du clos 2006 : 124). Il
contri bue éga le ment au fi nan ce ment des do maines dé vo lus, grâce à
sa do ta tion an nuelle. Celle- ci, qui re pré sen tait la quasi- totalité du
bud get écos sais en 1999, en consti tue plus de la moi tié avec le Scot‐ 
land Act de 2016 3. Elle est dé ter mi née en par tie par la for mule Bar‐ 
nett, déjà en vi gueur pour les do maines gérés par le mi nis tère char gé
de l’Écosse au sein du gou ver ne ment bri tan nique (Scot tish Of fice) 4.
Dès l’ori gine, les dé penses pu bliques par ha bi tant étaient su pé rieures,
en rai son des be soins. La for mule ré gule leur pro gres sion : lors qu’un
mi nis tère bri tan nique aug mente son bud get pour l’An gle terre, dans
un do maine dé vo lu à l’Écosse, celle- ci re çoit une pro por tion fixe de la
hausse, fon dée sur sa part dans la po pu la tion bri tan nique et sur la
pro por tion du do maine qui lui re vient 5 (Bar nett conse quen tials). Les
au to ri tés écos saises ont toute la ti tude pour ré par tir cette somme
entre leurs do maines de com pé tence.

12

Cette for mule, conçue pour en traî ner une éro sion de l’avan tage écos‐ 
sais (Bar nett squeeze), n’a pas pro duit les ef fets es comp tés, dans un
contexte de moindre pro gres sion des dé penses pu bliques et de chute
de la po pu la tion écos saise (Heald  2020  : 523). Ab sente des Scot land
Act, elle pour rait être mo di fiée. Mais le SNP, qui était son prin ci pal
dé trac teur, veille à pré ser ver ce droit ac quis. Pour tant, les be soins de
l’Écosse sont en- deçà de ceux du pays de Galles et d’Ir lande du Nord
(qui bé né fi cient de ré par ti tions moins avan ta geuses), et du nord de
l’An gle terre (qui n’est pas concer né par la for mule) (Hol tham Com mis‐ 
sion 2010).

13

En 2016, les gou ver ne ments bri tan nique et écos sais convinrent d’un
cadre en ca drant l’évo lu tion de la do ta tion en fonc tion des nou velles
re cettes fis cales en Écosse. En ap pli ca tion du prin cipe de l’ab sence de
pré ju dice à l’autre par tie (Smith Com mis sion 2014 : 95-3), la ré duc tion
pro gres sive de la part de la po pu la tion écos saise dans la po pu la tion
bri tan nique est prise en compte 6. Cet ac cord a été pé ren ni sé à l’été
2023, sans contrôle des par le men taires (SP 2023e).

14

Tou te fois, si cette do ta tion ne doit pas être né go ciée, elle dé pend du
ca len drier bud gé taire bri tan nique qui dé bute au 1  avril, et dis tingue

15
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re cettes et dé penses (De Bel les cize  2019  : cha pitre 1  ; Seely  2023  ;
Mu sa la 2024). Tout dé ca lage ponc tuel de la pu bli ca tion du bud get bri‐ 
tan nique im pose des ajus te ments des pro jets écos sais. En 2016, le
Chan ce lier de l’Échi quier an non ça le re port de la dif fu sion du texte
prin ci pal («  bud get  », conte nant les re cettes), du prin temps à l’au‐ 
tomne, afin d’amé lio rer le contrôle. Mais cette règle n’a pas été res‐ 
pec tée, en rai son des élec tions à la Chambre des Com munes de 2019
et 2024, de la pan dé mie de Covid et de la suc ces sion ra pide de pre‐ 
miers mi nistres. Au cours de cette pé riode, des an nonces im por‐ 
tantes ont été ef fec tuées au mois de mars, après l’adop tion du bud get
écos sais.

Enfin, le gou ver ne ment bri tan nique a pro fi té du Brexit (re je té par les
Écos sais lors du ré fé ren dum de 2016) pour re cen tra li ser le pou voir
avec l’In ter nal Mar ket Act de 2020 qui vise à conso li der un mar ché
unique bri tan nique 7. Il peut ré par tir son Sha red Pros pe ri ty fund, créé
en rem pla ce ment des fonds struc tu rels eu ro péens (de vant s’éteindre
à la fin de 2025, SP 2024f), entre les col lec ti vi tés ter ri to riales, sans
consul ter le gou ver ne ment écos sais (SP 2022e, 2023a).

16

Dans ce contexte, le gou ver ne ment écos sais conserve une pers pec‐
tive an nuelle, ce que dé plorent la com mis sion des Fi nances (SP, Fi‐ 
nance Com mit tee 2024 : 203) et les Verts (SP 2024g).

17

1.2. Des équi libres po li tiques à géo mé ‐
trie va riable

Le bud get doit être voté à l’équi libre, avant le 1  avril, sans pos si bi li té
de re con duc tion pro vi soire du bud get an té rieur ni de dis so lu tion par
le First Mi nis ter  ; des dif fé rends per sis tants ne pour raient se ré gler
que par la dé mis sion de ce der nier ou par une dis so lu tion à la ma jo ri‐ 
té qua li fiée des dé pu tés. Dans un Par le ment écos sais de mi no ri tés, les
élus ont évité toute pa ra ly sie. Les gou ver ne ments ont noué un dia‐ 
logue mul ti par tite, don nant plus de pou voir aux par le men taires
(Him sworth 2009 : 59), pré voyant même une somme (re li quat de do‐ 
ta tion, ou re cours à la ré serve 8), afin de ré pondre à leurs re quêtes.
Elle ap pa raît en der nière lec ture, au mé pris de la trans pa rence exi‐ 
gée. Les par tis d’op po si tion ont per mis l’adop tion de tous les bud gets.
Les rares amen de ments pré sen tés en der nière lec ture étaient des ti‐

18 er
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nés à mettre en avant les prio ri tés du prin ci pal parti d’op po si tion 9.
Aucun bud get al ter na tif n’a été éla bo ré.

En 1999, le Parti tra vailliste, qui ne dis po sait que d’une ma jo ri té re la‐ 
tive, forma une coa li tion avec les Libéraux- démocrates, fon dée sur un
ac cord, re con duit à l’issue des élec tions de 2003 (ta bleau 1). Les lea‐
ders, Do nald Dewar (puis Jack Mc Con nell) et James Wal lace (puis
Nicol Ste phen), mirent en avant la confiance mu tuelle et la res pon sa‐ 
bi li té col lec tive des mi nistres. S’agis sant du bud get, aucun de leurs
dé pu tés ne de vait ap prou ver de dis po si tion autre que celle adop tée
par l’exé cu tif (SL/SLD 2003  : 51). Les ac cords conte naient quelques
en ga ge ments de dé penses (études su pé rieures) et de re cettes (li mi ta‐ 
tion des hausses d’im pôts).

19

En 2007, le SNP a ac cé dé au pou voir, avec un seul dé pu té de plus que
les Tra vaillistes (ta bleau 1). Alex Sal mond com prit d’em blée l’im por‐ 
tance du bud get, pi lo té par John Swin ney, son mi nistre des Fi nances.
Son po si tion ne ment (hausse de dé penses pu bliques et baisse de
l’impôt sur le mo dèle ir lan dais) fa ci li ta le rap pro che ment avec les
Conser va teurs d’An na bel Gol die, dé si reux de re trou ver un rôle
construc tif et de faire ou blier la poll tax. Ils vo tèrent chaque bud get
de la lé gis la ture, à l’issue de trac ta tions me nées par leur dé pu té
Derek Brown lee (Conve ry 2016  : 111). De plus, Bruce Craw ford, mi‐ 
nistre char gé des re la tions avec le Par le ment, prêta at ten tion aux re‐ 
quêtes des autres groupes (McAn gus 2019  : 145), s’as su rant ainsi de
leur ap pro ba tion ou leur abs ten tion. En 2009, le pro jet de loi, re pous‐ 
sé de jus tesse en der nière lec ture, fut re pré sen té par Swin ney qui
avait in té gré des mo di fi ca tions sou hai tées par l’op po si tion, et voté
par tous les par tis, à l’ex cep tion des Verts (ta bleau 2).

20

Les élec tions de 2011 chan gèrent la donne, le SNP dis po sant d’une
ma jo ri té ab so lue et dis ci pli née. Même si John Swin ney pour sui vit le
dia logue avec l’op po si tion sur des su jets peu mé dia tiques comme le
re con naît le dé pu té Jack son Car law (cité par Ste wart 2019  : 119), son
parti (conser va teur) était de ve nu un ad ver saire, en rai son des po li‐ 
tiques (bri tan niques) d’aus té ri té et de son rejet de l’in dé pen dance.

21

Entre 2016 et 2024, le SNP était à la tête de gou ver ne ments mi no ri‐ 
taires. Les Conser va teurs et les Tra vaillistes se sont op po sés aux bud‐ 
gets, les pre miers (prin ci pale for ma tion d’op po si tion) fus ti geant les
sommes consa crées à la pré pa ra tion d’un hy po thé tique deuxième ré ‐

22
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fé ren dum d’au to dé ter mi na tion, tan dis que les se conds se vou laient
plus pro gres sistes. Les deux par tis firent une ex cep tion en 2022-
2023, dans le contexte de crise éco no mique ali men tée par l’in fla tion.
Les Libéraux- démocrates (peu nom breux) ont joué un rôle d’ap point,
moyen nant des conces sions (SP 2018b), afin d’évi ter les crises po li‐ 
tiques (2018 et 2021).

C’est au près des éco lo gistes, éga le ment in dé pen dan tistes, que le SNP
a trou vé un sou tien ré gu lier, mais ja mais in con di tion nel. Ces dé pu tés,
dont le nombre était en pro gres sion (ta bleau 1), au tre fois re lé gués au
rôle de groupe de pres sion pour faire émer ger des en jeux, ont in flué
sur le conte nu des po li tiques (Ross Greer cité par Ste wart 2019 : 132).
En août 2021, ce sou tien in for mel se trans for ma en par te na riat entre
Ni co la Stur geon et leurs co- leaders Pa trick Har vie et Lorna Sla ter,
pré voyant une col la bo ra tion bud gé taire étroite et res pec tueuse
(SG/SGP 2021  : 37), as sor tie d’en ga ge ments en ma tière de dé penses
(tran si tion éner gé tique) ou de re cettes (fis ca li té pro gres siste). Après
avoir re con duit cet ac cord en 2023, Humza You saf y mit un terme
bru ta le ment en avril 2024, ce qui en traî na sa chute.

23

Par ailleurs, ces co opé ra tions n’ont pas des ser vi les par tis concer nés
jusqu’en 2024. Les groupes ont conser vé leur dis ci pline, avec de rares
ex cep tions, li mi tées à un dé pu té (conser va teur en 2004, tra vailliste en
2008), à un vote (Libéraux- démocrates, 2018). Les dé pu tés SNP de ve‐ 
nus in dé pen dants sont res tés ali gnés sur leur an cien parti, tels Margo
Mc Do nald jusqu’à son décès en  2014, John Fin nie et Jean Ur qu hart
entre 2012 et 2016, ou même Ash Regan, qui en 2023 s’est tour née
vers Alba, nou veau parti de Sal mond. Ce pen dant, le désac cord a pu se
tra duire par la non- participation au vote (2006, ta bleau 2).

24

Quant à leurs ré sul tats élec to raux, lors des élec tions de 2007 au Par‐ 
le ment écos sais, les Libéraux- démocrates conser vèrent le même
nombre de sièges (ta bleau 1). Leur ré gres sion ul té rieure est im pu table
à la coa li tion, nouée sur le plan bri tan nique avec les Conser va teurs,
per çue comme une tra hi son no tam ment pour les droits uni ver si‐ 
taires. Le nombre de suf frages des Verts a été mul ti plié par trois
entre les élec tions à la Chambre des Com munes de 2019 et 2024
(même s’ils n’avaient au cune chance d’ob te nir un élu). Les Conser va‐
teurs ont pro gres sé à par tir de 2016.

25
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La co opé ra tion entre par tis se ma ni feste no tam ment au sujet des dé‐ 
penses.

26

2. Une concep tion écos saise de la
dé pense pu blique ?
La ré par ti tion des dé penses pu bliques consti tue la prin ci pale com pé‐ 
tence fi nan cière du Par le ment écos sais, à la dif fé rence du Par le ment
de West mins ter qui maî trise éga le ment la to ta li té des re cettes. Sa
mise en œuvre ré sulte de de mandes concur ren tielles.

27

2.1. Un Par le ment axé sur les dé penses

Le bud get écos sais est passé de 16 mil liards à 55 mil liards de livres
entre 2000 et 2024. Il est cen tré sur les dé penses (48 mil liards pour
les dé penses cou rantes, le reste pour l’in ves tis se ment) et re pose lar‐ 
ge ment sur la do ta tion bri tan nique (37 mil liards en 2024, SFC 2023b).
Après une pre mière dé cen nie ca rac té ri sée par une hausse des dé‐ 
penses pu bliques sous les gou ver ne ments bri tan niques tra vaillistes,
les Conser va teurs pri vi lé gièrent l’aus té ri té en ré ponse à la crise éco‐ 
no mique et fi nan cière, avant de de voir gérer les consé quences de la
pan dé mie, du Brexit et de l’in fla tion. Ces évo lu tions se ré per cu tèrent
sur la do ta tion écos saise, im po sant des ar bi trages.

28

Or, le Par le ment écos sais avait été conçu comme un moyen d’adap ter
les ser vices pu blics aux be soins des usa gers. Il s’agis sait de res tau rer
leur ges tion par la puis sance pu blique 10. Ainsi, la pre mière coa li tion
sup pri ma le mar ché in terne au ser vice pu blic de santé, ainsi que la
pos si bi li té pour les écoles pu bliques de s’af fran chir de la tu telle des
col lec ti vi tés ter ri to riales. Le gou ver ne ment SNP abo lit le droit de ra‐ 
chat des lo ge ments HLM.

29

Il s’agis sait éga le ment de fa ci li ter l’accès, en dé ve lop pant la gra tui té
pour l’usa ger. Sous la pre mière coa li tion, cela concer na les frais d’ins‐ 
crip tion (pla fon nés) à l’Uni ver si té (exi gence des Libéraux- 
démocrates), ainsi que les soins per son nels et des tra jets en bus pour
per sonnes âgées (ini tia tive tra vailliste). Les gou ver ne ments SNP abo‐ 
lirent les frais uni ver si taires qui su bis saient une en vo lée en An gle‐ 
terre sous le gou ver ne ment Ca me ron (en dépit de la pré sence des
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Libéraux- démocrates). Ils pro cé dèrent par étapes  pour la prise en
charge des repas sco laires (ex ten sion des ni veaux sco laires), du ti cket
mo dé ra teur sur les mé di ca ments (ré duc tion puis sup pres sion), deux
re quêtes du SSP avant 2007, mais aussi pour la garde des en fants
(pro gres sion du nombre d’heures) et pour les tra jets en bus des
jeunes (exi gée par les Verts).

Cette gra tui té est pré sen tée comme un moyen d’at teindre des ob jec‐ 
tifs po li tiques, eux- mêmes évo lu tifs  : crois sance éco no mique, jus tice
so ciale, chan ge ment cli ma tique. Cela re lève d’un «  contrat so cial  »
propre à l’Écosse (SP 2008a), por teur de va leurs (Shona Ro bi son, mi‐ 
nistre des Fi nances, SP 2023f), as so ciées à la pro tec tion des droits de
l’homme par des élus dé si reux de se confor mer aux conven tions du
Conseil de l’Eu rope et de l’ONU, autre ligne de frac ture avec les gou‐ 
ver ne ments bri tan niques 11. Les Conser va teurs, sou vent en marge de
ce consen sus, peinent à s’en dé so li da ri ser, au risque de confor ter leur
image an glaise.

31

Ces prin cipes sont sou te nus par la so cié té ci vile, consul tée à chaque
étape. Le bud get est ana ly sé sous l’angle de ses ef fets pour les
femmes (Scot tish Women Bud ge ting Group, SWBG, consti tué dès
2000, O’Hagan 2024  : 80) et pour les en fants (Scot tish Youth Par lia‐ 
ment).

32

Dans le contexte de dif fi cul tés fi nan cières, le bilan est mi ti gé (Camp- 
Pietrain 2024 : 179). En dépit de struc tures pu bliques, l’accès aux soins
est frei né par de longues listes d’at tente, ce qui a un im pact sur la
santé pu blique et sur le taux de mor ta li té. Le sys tème sco laire pu blic
ne contri bue que mo des te ment à ré duire les in éga li tés so ciales (me‐ 
su rées par le ni veau at teint lors des exa mens ter mi naux par les élèves
en fonc tion de leurs quar tiers d’ori gine), d’au tant que les voies non
uni ver si taires sont mal fi nan cées. Les com pen sa tions de la gra tui té
consen ties aux or ga nismes pu blics ne sont pas suf fi santes, ce qui
peut conduire à des contin gen te ments (places à l’uni ver si té, repas
sco laires). Pour tant, l’op po si tion et les groupes de pres sion, loin de
re mettre en cause les prin cipes, fus tigent leur mise en œuvre par les
mi nistres SNP.

33

Au- delà des prin cipes, le bud get ré sulte de l’agré ga tion de de mandes
par ti sanes.
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2.2. Le bud get, pro duit de de mandes
concur ren tielles
L’adop tion du bud get né ces site l’as sen ti ment de plu sieurs par tis.
Cha cun sou met des exi gences ré pon dant aux be soins du mo ment et à
ses choix idéo lo giques. Si les trac ta tions ont lieu en cou lisses, leur ré‐ 
sul tat est rendu pu blic lors du vote final par le mi nistre des Fi nances.

35

Les dé buts du Par le ment écos sais furent consen suels, les dé pu tés
évo quant leur fier té et leur ac tion au nom du peuple. Lors de la pre‐ 
mière ses sion (1999-2003), le SNP vou lait op ti mi ser les pou voirs du
Par le ment écos sais, tan dis que les Conser va teurs res taient scep‐ 
tiques quant à ses ca pa ci tés d’ac tion (ta bleau 2). Pour au tant, ils ap‐ 
prou vèrent la plu part des bud gets. Cette bien veillance per du ra lors
de la deuxième ses sion (2003-2007), tan dis que les dé pu tés des pe tits
par tis, en nombre crois sant, étaient moins pré vi sibles et plus re ven‐ 
di ca tifs (ques tions en vi ron ne men tales pour les Verts, so ciales pour le
SSP, ta bleau 2).

36

L’ar ri vée au pou voir du SNP, parti in dé pen dan tiste, chan gea la donne.
Au cours de la troi sième ses sion (2007-2011), Swin ney trou va un sou‐ 
tien constant au près des Conser va teurs (ta bleau 2), qui se pré va lurent
de la res pon sa bi li té de leur parti (SP 2009a, 2010a) et de conces sions
concrètes : hausses de dé penses (po lice, prise en charge des toxi co‐ 
manes, ré gé né ra tion des centres villes), sur veillance de la dé pense
pu blique et mo dé ra tion de la fis ca li té lo cale. Cela leur at ti ra l’op‐ 
probre de leurs ad ver saires. Les Tra vaillistes cher chèrent (sans suc‐ 
cès) à conser ver un rôle do mi nant, grâce à des amen de ments, mo di‐ 
fiant même en hâte leur vote en 2009 pour évi ter une crise po li tique.
Les Libéraux- démocrates se vou laient res pon sables de l’usage des
de niers pu blics, de la dé fense de la ru ra li té et des îles. Les Verts ada‐ 
ptèrent leur com por te ment à leurs prio ri tés en vi ron ne men tales. Ce‐ 
pen dant, en 2010, la di mi nu tion de la do ta tion obli gea à sé lec tion ner
des prio ri tés, à l’ap proche des élec tions à la Chambre des Com‐ 
munes ; les Tra vaillistes fus ti gèrent le re non ce ment au che min de fer
vers l’aé ro port de Glas gow.

37

Le ré fé ren dum d’au to dé ter mi na tion de 2014 créa une frac ture. En
dépit de sa ma jo ri té ab so lue (2011-2016), Swin ney resta à l’écoute (ta‐ 
bleau 2). Or, ses bud gets furent ap prou vés par les Libéraux- 
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démocrates jusqu’au scru tin, mais re je tés par les Conser va teurs et les
Tra vaillistes qui mar quaient leur unio nisme. Néan moins, ceux- ci s’in‐ 
di gnèrent de la baisse de l’al lo ca tion lo ge ment bri tan nique en cas de
chambre in oc cu pée (be droom tax).

La frac ture s’ac cen tua au cours de la cin quième ses sion (2016-2021),
alors que les dé bats s’en ri chis saient grâce aux nou veaux pou voirs dé‐ 
vo lus. Swin ney puis Derek Mac Kay (2016-2018) et Kate Forbes (2018-
2023) firent voter leurs bud gets grâce aux Verts, in dé pen dan tistes,
« ache tés », selon leurs ad ver saires, en échange de conces sions so‐ 
ciales et en vi ron ne men tales. Les par tis bri tan niques fus ti gèrent les
in suf fi sances, qu’il s’agisse de crois sance éco no mique (Conser va teurs)
ou de re dis tri bu tion d’ar gent pu blic (Tra vaillistes). Les Libéraux- 
démocrates, prag ma tiques, vo taient selon leurs prio ri tés so ciales et
géo gra phiques (îles).

39

La sixième ses sion, dé bu tée en 2021, a confor té ces cli vages jusqu’au
prin temps 2024, tan dis que les ten sions éco no miques s’ag gra vaient.
Les Verts, dé ten teurs de deux postes mi nis té riels, ont voté tous les
bud gets (ta bleau 2), ap pre nant à com po ser (SP 2024c). L’op po si tion a
axé sa cri tique sur le bilan d’un parti usé par le pou voir, jugé in com‐ 
pé tent (Tra vaillistes et Libéraux- démocrates), piètre ges tion naire
(Conser va teurs), en s’ap puyant sur le rap port de la Scot tish Fis cal
Com mis sion (SFC) sur la sou te na bi li té fi nan cière (SP 2024b). Elle a
fus ti gé les ré duc tions de do ta tion aux col lec ti vi tés ter ri to riales, qui
gèrent nombre de ser vices pu blics, no tam ment l’édu ca tion ou les ur‐ 
gences so ciales. Elle a dé non cé les dif fi cul tés d’accès aux soins.

40

Dans ce contexte, il est par fois dif fi cile de faire avan cer des prio ri tés
in dis cu tables, comme la pau vre té in fan tile, par des ar bi trages
consen suels. Les dé pu tés ont voté à l’una ni mi té des lois fixant des
ob jec tifs chif frés de ré duc tion (2017) et ins tau rant une Sé cu ri té so‐ 
ciale écos saise pour ad mi nis trer les al lo ca tions dé vo lues (2018). Ils
ont créé des al lo ca tions pour en fants plus gé né reuses que les al lo ca‐ 
tions bri tan niques, s’agis sant du mon tant ou de l’ab sence de pla fon‐ 
ne ment à deux en fants (à la dif fé rence du sup plé ment fa mi lial de
l’uni ver sal cre dit). Le Scot tish Child Pay ment a contri bué à la baisse du
taux de pau vre té in fan tile en Écosse par rap port au Royaume- Uni
(écart de six points en 2023 selon la Jo seph Rown tree Foun da tion). Il
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est plé bis ci té par les groupes de pres sion tra vaillant avec des en fants
(SWBG 2022).

Ce pen dant, les Conser va teurs ont contes té la pro gres sion ex po nen‐ 
tielle des coûts, liée au tant aux sommes ver sées (le gou ver ne ment
écos sais in ci tant les Écos sais à ré cla mer ces al lo ca tions) qu’aux frais
d’ad mi nis tra tion. Les Libéraux- démocrates ont fus ti gé les res tric tions
pe sant sur le lo ge ment abor dable, ou cer tains sec teurs de la santé
(men tale), af fec tant les en fants. Les Tra vaillistes ont dé non cé l’in suf fi‐ 
sance du Scot tish Child Pay ment et les di mi nu tions des fonds pour les
ur gences so ciales (SP 2020b). Mais ils ont re non cé à ré cla mer la levée
des res tric tions à deux en fants de l’uni ver sal cre dit en 2023, pré fé rant
s’ali gner sur la po si tion de leur lea der bri tan nique qui sem blait en
me sure d’em por ter les élec tions.

42

L’impôt a sus ci té des dé bats en core plus pas sion nés.43

3. Une concep tion écos saise de
l’impôt ?
L’impôt condi tionne les pos si bi li tés d’ac tions, mais aussi l’au to no mie
de l’Écosse au sein du Royaume- Uni. Si les prin cipes sont consen‐ 
suels, la pra tique est source de di vi sions.

44

3.1. Re cherche de prin cipes consen suels
La Conven tion consti tu tion nelle en vi sa geait un Par le ment, doté d’un
pou voir fis cal mi ni mal (mo du la tion de trois points du taux de base de
l’impôt bri tan nique sur le re ve nu), ré sul tat d’un com pro mis entre Tra‐ 
vaillistes cen tra li sa teurs et Libéraux- Démocrates fé dé ra listes 12.
Contre la vo lon té de la Conven tion, Tony Blair dé ci da d’or ga ni ser un
ré fé ren dum préa lable au vote de la loi, et de dis tin guer la ques tion
fis cale. Les Conser va teurs axèrent leur cam pagne sur cette «  tar tan
tax », es ti mant qu’elle se rait plus éle vée que l’impôt an glais, afin de fi‐ 
nan cer des po li tiques dis pen dieuses. Ainsi, 74,3% des élec teurs se
pro non cèrent pour la créa tion d’un Par le ment, mais seuls 63,5% ac‐ 
ce ptèrent de lui confier des pou voirs fis caux.

45

Les contro verses se pour sui virent dès les pre mières élec tions de
1999. Alors que le gou ver ne ment bri tan nique en vi sa geait une baisse
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mo deste, le SNP, tout comme les Libéraux- démocrates, pro mirent de
ne pas l’ap pli quer, afin de fi nan cer les ser vices pu blics (penny for
Scot land). La pro po si tion, fus ti gée par les Conser va teurs, fut en suite
aban don née. Dans leurs ac cords de par te na riat, Tra vaillistes et
Libéraux- Démocrates ex cluaient de faire usage de la mo du la tion. En
2007, Alex Sal mond se dis pen sa de fi nan cer la mise à jour de la liste
des contri buables écos sais (Scot land Act 1998, an nexe 5, 3  par tie).e

Ce pen dant, les élus écos sais n’étaient pas res pon sables du fi nan ce‐ 
ment des po li tiques dont ils se pré va laient. La per cée élec to rale du
SNP in ci ta les par tis bri tan niques à re mé dier à cette la cune. La Com‐ 
mis sion Cal man pro po sa d’abais ser les trois taux bri tan niques de
l’impôt sur le re ve nu de 10 points (in ter di sant l’in ac tion), et de dé cen‐ 
tra li ser deux im pôts mi neurs, sur les mu ta tions fon cières et l’en fouis‐ 
se ment des dé chets (Cal man, 2009  : 3-E). Le Scot land Act de 2012
donna force de loi à la ré forme. En 2014, chaque parti unio niste pu blia
un pro jet dans l’hy po thèse d’un rejet de l’in dé pen dance (SC 2014 ; SL
2014 ; SLD 2012). Cela four nit une base pour la ré flexion menée par la
Com mis sion Smith à l’issue du scru tin avec les in dé pen dan tistes, dé‐ 
bou chant sur la dé vo lu tion de l’impôt sur le re ve nu (à l’ex cep tion de la
dé fi ni tion du re ve nu taxable et des abat te ments) et de deux im pôts
mi neurs (taxes sur les pas sa gers aé riens et sur les car rières) (Smith
Com mis sion 2014  : pillar 3). Ce pro jet, moins am bi tieux que celui du
SNP (au to no mie fis cale) mais plus avan cé que celui des Tra vaillistes
(baisse des taux d’impôt sur le re ve nu), fut ra pi de ment en té ri né par le
Scot land Act de 2016.

47

Les cinq par tis conser vèrent cet es prit consen suel pour la mise en
place de ces com pé tences.

48

À par tir de 2012, le gou ver ne ment SNP s’en ga gea à res pec ter les prin‐
cipes dé fi nis en 1776 par le phi lo sophe écos sais Adam Smith
(Smith 1991 : 456 ; SG 2017) : cer ti tude pour le contri buable, com mo‐ 
di té (mi ni mi ser les contraintes de paie ment), ef fi ca ci té (coûts d’ad mi‐ 
nis tra tion), pro por tion na li té à la ca pa ci té de paie ment, mais aussi
ren for ce ment de la lutte contre la fraude et l’éva sion. Enfin, il pro‐ 
met tait de larges consul ta tions.

49

En 2014, le gou ver ne ment Sal mond fit voter une loi por tant créa tion
d’une ad mi nis tra tion fis cale, Re ve nue Scot land, char gée des im pôts
en tiè re ment dé vo lus à par tir de 2015, et du rem bour se ment à l’ad mi ‐
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nis tra tion bri tan nique HMRC des frais de col lecte de l’impôt sur le re‐ 
ve nu. Régie par une charte, elle se rait tenue de rendre des comptes
au Par le ment écos sais. Les dif fé rends avec les contri buables se raient
tran chés par un nou veau tri bu nal. Swin ney se ré jouit du vote una‐ 
nime des dé pu tés, à quelques jours du ré fé ren dum de 2014 (SP 2014b).

En 2016, l’ins tau ra tion de la Scot tish Fis cal Com mis sion (SFC), au to ri té
in dé pen dante de pré vi sions et d’éva lua tions bud gé taires, sur le mo‐ 
dèle de l’OBR, fut éga le ment adop tée à l’una ni mi té (SP 2016e). Exi‐ 
gence du gou ver ne ment bri tan nique, elle vit ses pou voirs ren for cés
pen dant les dé bats par le men taires, les mi nistres de vant jus ti fier tout
écart par rap port au mo dèle.

51

Ce pen dant, le consen sus dis pa raît lors du vote de l’impôt.52

3.2. Di vi sions lors de la mise en œuvre

Chaque impôt est voté par une loi dis tincte, selon sa na ture.53

Tout d’abord, les im pôts mi neurs sont va li dés par des lois et des rè‐ 
gle ments or di naires ; les élus ne peuvent tou te fois igno rer les ré per‐ 
cus sions des po li tiques en An gle terre.

54

La taxe sur les mu ta tions fon cières à titre oné reux (Land buil dings
tran sac tion tax, LBTT), en trée en vi gueur en 2015, re pré sen tait 3%
des re cettes fis cales en 2024. Cette pre mière taxe écos saise de puis
308 ans fit l’una ni mi té (SP, 2013b). Plus pro gres sive que le droit de
timbre an glais, elle s’ap plique à des biens de plus faible va leur 13. Les
élus, sou cieux d’évi ter un repli des in ves tis seurs sur l’Écosse, doivent
s’ali gner sur la ré gle men ta tion an glaise, par exemple en 2016 avec le
sup plé ment pour les pro prié tés mises en lo ca tion (SP 2016d).

55

Les trois autres taxes doivent contri buer à at teindre les ob jec tifs de
neu tra li té car bone (fixés par les lois de 2009 et de 2019), en mo di fiant
les com por te ments. La taxe sur l’en fouis se ment des dé chets non re‐ 
cy clés, votée en 2013, sans po lé mique (SP 2013), est res tée ali gnée sur
les taux bri tan niques ; elle re pré sen tait moins de 1% des re cettes fis‐ 
cales. Les deux autres n’étaient pas en trées en vi gueur en 2024. La
taxe aé ro por tuaire de vait être ré duite, afin de sti mu ler l’ac ti vi té. Mais
l’op po si tion des Verts (pol lu tion) et des Libéraux- démocrates (dé‐ 
fense des îles) (SP 2017b), pre nant de l’am pleur (SP 2017d), le pro jet fut
aban don né (SP 2019). La taxe sur l’ex ploi ta tion com mer ciale des car ‐
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rières pri maires a été re tar dée par un conten tieux an glais près la
Cour de Jus tice de l’UE au sujet des aides d’État (SP 2024d). Elle a été
adop tée una ni me ment en 2024, au même taux qu’en An gle terre (avec
pos si bi li tés de mo du la tions, SP 2024d, 2024h).

En suite, l’impôt sur le re ve nu est source de di vi sion, en rai son de son
mon tant (85% des re cettes fis cales at ten dues en 2024) et de sa pro‐ 
cé dure d’adop tion, par une ré so lu tion for melle (ar ticle 11, Scot land Act
2016), à l’image de la pro cé dure bri tan nique (Him sworth 2009). Réélu
en 2016 en pro met tant la sta bi li té (SNP 2016  : 19), le gou ver ne ment
SNP fit voter un impôt écos sais de 10 pence, main te nant la pa ri té avec
l’impôt bri tan nique (SP 2016a). En 2017, il fit un usage a mi ni ma de ses
nou veaux pou voirs, ge lant les seuils (en traî nant une lé gère hausse)
(SP 2017a). L’année sui vante, il ins tau ra cinq taux et tranches, contre
trois dans le reste de la Grande- Bretagne (SP 2018a). Cette pro gres si‐ 
vi té s’ac crut par la suite en jouant sur les seuils de re ve nus et les taux
(ta bleau 3), creu sant ainsi l’écart (ta bleau 4). En 2023, une sixième
tranche fut ins tau rée (SP 2024b  ; ta bleau 5). Stur geon, puis You saf,
pré sen tèrent cette dif fé ren cia tion comme la contre par tie du
« contrat so cial » (supra).

57

La marge de ma nœuvre est étroite. La base taxable est li mi tée  : en
2016, plus de 40% des Écos sais n’étaient pas as su jet tis à l’impôt sur le
re ve nu, 10% en ac quit tant plus de la moi tié (SG 2017). Le gou ver ne‐ 
ment bri tan nique fixe le seuil d’exo né ra tion (mul ti plié par deux en
2010, resté su pé rieur à 12 000 livres), et les abat te ments (il a dû ap‐ 
prou ver celui pour les couples mal gré la créa tion de taux écos sais, SP
2018b). De plus, il dé ter mine les co ti sa tions so ciales (Na tio nal In su‐ 
rance Contri bu tions, NIC) éga le ment as sises sur le re ve nu. En 2024,
elles pas saient de 8% à 2% entre les taux de 20% et 40%. Or ce pas‐ 
sage s’ef fec tue à un seuil de re ve nu plus faible en Écosse (Fra ser of
Al lan der Ins ti tute 2023 : 40). En outre, les contri buables aisés peuvent
échap per à l’impôt écos sais en consti tuant une per sonne mo rale,
sou mise à l’impôt bri tan nique sur les so cié tés, ou en chan geant de
do mi cile fis cal.

58

S’ajoutent les pres sions des par tis d’op po si tion, en amont. Les Verts,
qui avaient re je té la plu part des bud gets SNP jusqu’en 2016 (SP 2010),
de vinrent plus construc tifs au sujet de l’impôt sur le re ve nu, ob te nant
des amé na ge ments de seuils et un sixième taux, dans le cadre du par ‐
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te na riat. Ils n’ont cessé de s’en pré va loir, op tant pour l’abs ten tion puis
l’ap pro ba tion (ta bleau 6).

À l’in verse, les Conser va teurs ont voté contre des taux creu sant les
écarts avec l’An gle terre, taxant plus lour de ment les classes moyennes
écos saises (au- delà du re ve nu mé dian de 28  000 livres). Ils crai‐ 
gnaient une fuite des créa teurs de ri chesse, illus trée selon eux par la
chute de l’im mi gra tion (en fait im pu table au Brexit). En 2022, ils choi‐ 
sirent l’abs ten tion pour ré pondre à la crise. Dé si reux d’an crer leur
po si tion ne ment dans le débat pu blic (SC 2023), ils n’ont pas hé si té à
se ré ap pro prier Adam Smith pour ap pe ler à abais ser l’impôt (SP
2017a).

60

Les Tra vaillistes et les Libéraux- démocrates, qui ré cla maient des
hausses mo destes des trois taux, n’ont cessé de cri ti quer la pru dence
des gou ver ne ments SNP, sans tou te fois re pous ser tous leurs pro jets,
car ils sou hai taient ac croître les re cettes. En 2024, année élec to rale,
ils ont pré fé ré re joindre les Conser va teurs dans la dé non cia tion de la
pres sion fis cale sur les classes moyennes.

61

Enfin, la fis ca li té lo cale reste sous le contrôle du Par le ment écos sais.
Elle re pré sente un tiers du bud get des col lec ti vi tés ter ri to riales (le
reste étant consti tué par la do ta tion du gou ver ne ment écos sais, voire
par l’em prunt). Le gou ver ne ment écos sais fixe le taux des bu si ness
rates, créés en 1995, fon dés sur la va leur lo ca tive des lo caux (ré éva‐ 
luée tous les trois ans de puis 2020, SP 2020a). Le pro duit, qui consti‐ 
tue 15% de ses re ve nus fis caux, est ré tro cé dé aux col lec ti vi tés ter ri‐ 
to riales. Afin de ne pas pé na li ser l’ac ti vi té au pro fit de l’An gle terre, le
taux fut main te nu, puis abais sé sous le gou ver ne ment Sal mond (dé‐ 
grè ve ments aux PME). Stur geon im po sa des re lè ve ments aux dis tri‐ 
bu teurs ven dant du tabac et de l’al cool (2012), et aux écoles pri vées
(2020), avant d’al lé ger la fac ture des sec teurs du loi sir et de la res tau‐ 
ra tion pen dant la pan dé mie.

62

Quant aux per sonnes, deux lois re mé dièrent aux ef fets de la poll tax,
abo lie de puis 1991 : l’abro ga tion des ventes aux en chères de biens sai‐
sis pour non- paiement (à l’ini tia tive de Tommy She ri dan, SP 2000b),
puis la sup pres sion de l’obli ga tion de pour suivre les contri buables
ayant des ar rié rés, qui ris quait de dis sua der l’ins crip tion in di vi duelle
sur les listes élec to rales. Seuls les Conser va teurs re fu sèrent de cau‐ 
tion ner cette éva sion fis cale (SP 2015b : 88-90).

63



Le « modèle parlementaire écossais » : Réflexions à partir du vote annuel du projet de loi de finances
(1999-2024)

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

La coun cil tax qui rem pla ça cette poll tax est ac quit tée par les oc cu‐ 
pants, fon dée sur la va leur des pro prié tés, dé cou pée en tranches, af‐ 
fec tée d’un taux unique. Elle re pré sente 20 % du bud get des col lec ti‐ 
vi tés ter ri to riales, mais elle n’est pas dé ter mi née li bre ment par leurs
conseils. La pre mière coa li tion pla fon na sa pro gres sion, le SNP im po‐ 
sa un gel de 2008 à 2017, suivi d’une li ber té en ca drée, avant de re‐ 
nouer avec le gel (2024).

64

Entre 2007 et 2010, la baisse des im pôts lo caux lé gi ti ma le sou tien des
Conser va teurs aux bud gets (SP 2009b). Par la suite, tous les par tis
d’op po si tion ont fus ti gé la cen tra li sa tion par le SNP, en contra dic tion
avec le vote una nime au Par le ment écos sais du pro jet de loi in cor po‐ 
rant en droit in terne la Charte eu ro péenne des li ber tés lo cales en
2021 14 (SP 2023e).

65

La coun cil tax, impôt ré gres sif et peu élas tique n’a pas été ré for mée,
faute de consen sus. Le Par le ment écos sais a sim ple ment dou blé la
taxe pour les ré si dences se con daires (SP 2023d). Les amé na ge ments
prô nés par les Conser va teurs et les Tra vaillistes (dé duc tions pour
cer taines per sonnes, ou lo ge ments), ou par le SNP (forte hausse des
tranches su pé rieures en 2023), ont été jugés in suf fi sants. L’impôt local
sur le re ve nu, porté par le SSP (SP, 2001), di vi sait le SNP (par ti san d’un
taux na tio nal) et les Libéraux- démocrates (taux local) (SP, 2008b). La
taxe fon cière, prô née par les Verts et les Libéraux- démocrates en
2023, était en core plus contro ver sée.

66

Seuls deux im pôts lo caux mi neurs ont été créés par le gou ver ne ment
écos sais, sous la pres sion des Verts, contre l’avis de l’op po si tion  : la
taxe sur les places de sta tion ne ment sur les lieux de tra vail (SP 2022c)
et la taxe sur les tou ristes (SP 2024e).

67

Conclu sion
Le vote du bud get est de ve nu l’une des prin ci pales dates du ca len‐ 
drier par le men taire, les dé pu tés pas sant de la dis tri bu tion d’ar gent
pu blic à la re dis tri bu tion grâce à leurs nou veaux pou voirs fis caux.
Sans pou voir ri va li ser avec le Chan ce lier et sa va lise rouge, le mi nistre
des Fi nances est un membre émi nent du gou ver ne ment, rompu aux
dis cus sions mul ti par tites. Jack Mc Con nell (tra vailliste) et John Swin‐ 
ney (SNP) sont en suite de ve nus First mi nis ter.
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Certes, l’enjeu est moins im por tant que dans un État puisque les élus
maî trisent moins de la moi tié de leurs res sources. Cette dé pen dance
consti tue sans doute un atout, les sta tis tiques of fi cielles pu bliées de‐ 
puis 1991 (par les gou ver ne ments suc ces sifs, bri tan niques jusqu’en
1999 puis écos sais, SG 2024) mon trant que les re ve nus col lec tés en
Écosse sont in suf fi sants pour fi nan cer ses dé penses. Elle re pré sente
éga le ment une contrainte, en rai son du ca len drier bud gé taire bri tan‐ 
nique. Le sys tème fonc tionne, mal gré sa com plexi té.

69

Le bud get per met d’af fir mer l’exis tence d’une na tion, dont les va leurs
se re flètent dans les prio ri tés re te nues, par rap port aux choix des
gou ver ne ments bri tan niques pour l’An gle terre (Camp- Pietrain 2013  :
37). Le ca rac tère pu blic et gra tuit de nom breux ser vices pu blics,
l’adap ta tion des al lo ca tions so ciales aux be soins in di vi duels, la hausse
de l’impôt sur le re ve nu sont à contre- courant des ten dances bri tan‐ 
niques. Cela n’a pas en traî né de mou ve ment d’opi nion, d’au tant que
les in ci dences de ces dé ci sions res tent faibles.

70

Les prin cipes fon da teurs du Par le ment écos sais sont di ver se ment
res pec tés. Les gou ver ne ments sol li citent l’op po si tion, sur les dé‐ 
penses et les re cettes, moins sur l’em prunt ou les re la tions avec le
gou ver ne ment bri tan nique 15. Mais ce sont leurs bud gets qui sont
adop tés. Certes, la dis cus sion, qui consti tue un exer cice in con nu à
West mins ter, a lieu en cou lisses et non dans l’en ceinte par le men taire.
Elle se ré duit à un ca ta logue de de mandes, re le vant des prio ri tés des
par tis po li tiques, com pa tibles avec leurs po si tions à l’échelle bri tan‐
nique. Le mi nistre des Fi nances en égrène la liste, en der nière lec‐ 
ture, met tant cha cun face à ses res pon sa bi li tés.

71

Les séances plé nières n’échappent pas à la di vi sion, aux slo gans sim‐ 
pli fi ca teurs, fré quents à la Chambre des com munes. La cri tique est la
norme, aux dé pens d’une ré flexion glo bale sur les moyens d’at teindre
les fi na li tés sou hai tées. La com mis sion des Fi nances le dé plore (Ken‐ 
neth Gib son, SP 2024c), alors que son contrôle est li mi té, faute de
moyens (face au gou ver ne ment écos sais, elle s’ap puie sur la SFC), ou
de pou voirs (face au gou ver ne ment bri tan nique).

72

La presse écos saise « de qua li té » (le He rald et le Scots man), ac cen tue
cette im pres sion de di vi sion, dra ma ti sant les en jeux avant les votes,
no tam ment en ce qui concerne les im pôts (Gor don 2018  ; Gor don
2019  ; Grant 2019  ; Grant 2024). Mais les jour na listes re con naissent
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l’enjeu que re pré sente dé sor mais le bud get, en rai son de la somme
dis cu tée (San der son 2016 ; Grant 2019 ; Lear mouth 2024), alors qu’aux
dé buts de la dé vo lu tion, l’in dif fé rence pré va lait (The He rald 9 au 11 fé‐ 
vrier 2000 ; 2001 ; 10 fé vrier 2006).

En dépit de ces di vi sions, am pli fiées par les mé dias, les par tis ont su
évo luer en un quart de siècle. Les gou ver ne ments SNP, at ta chés au
sou tien aux per sonnes les plus mo destes par la dé pense so ciale entre
2007 et 2024, ont fini par en tirer les consé quences sur le plan fis cal.
Ce pen dant, alors que le SNP prône des trans ferts com plé men taires
de com pé tences, il est ac cu sé de ne pas faire un usage suf fi sant de
celles qu’il pos sède et de cen tra li ser le pou voir à Édim bourg aux dé‐ 
pens des col lec ti vi tés ter ri to riales. Les Tra vaillistes écos sais, à l’ori‐ 
gine de la dé vo lu tion, se ré clament de va leurs pro gres sistes, mais ils
peinent à se dé mar quer du parti bri tan nique lors qu’il est au pou voir,
de ve nant alors plus conser va teurs. Si les Conser va teurs ont cessé de
cri ti quer la dé vo lu tion, re ven di quant des pou voirs fis caux afin
d’abais ser l’impôt, ils ne sont pas par ve nus à créer une force de
centre- droit. La suc ces sion de lea ders  écos sais entre 2007 et 2024
(sept pour les Tra vaillistes, cinq pour les Conser va teurs) dé montre
une dif fi cul té d’adap ta tion à la do mi na tion du SNP. Les pe tits par tis
ont joué un rôle construc tif  : le SSP, puis les Verts ont im po sé des
idées re dis tri bu trices, les se conds de vant se sou cier de leur fai sa bi li té
en exer çant le pou voir. Les Libéraux- démocrates ont fait avan cer
leurs prio ri tés.

74

Le prin temps 2024 a consti tué un tour nant po li tique. John Swin ney a
pris la tête du gou ver ne ment écos sais dans un contexte de crise pour
son parti, et fait appel, pour la ju gu ler, à Kate Forbes (an cienne mi‐ 
nistre des Fi nances), op po sée à toute hausse fis cale et me su rée dans
son sou tien aux po li tiques en vi ron ne men tales. Alors que les élec teurs
ont ma ni fes té leur dé fiance à l’égard du SNP aux élec tions de juillet
2024 à la Chambre des com munes (38 dé pu tés sur 47 ont été bat tus),
au pro fit des Tra vaillistes, Swin ney est par ve nu à construire pour
2025 un bud get consen suel grâce à un dia logue étroit avec les par le‐ 
men taires, une uti li sa tion ha bile des moyens dis po nibles et un re port
de la stra té gie in dé pen dan tiste. Côté re cettes, il a gelé l’impôt sur le
re ve nu, tout en dé pla fon nant la coun cil tax, sa tis fai sant ainsi les par‐ 
tis non Conser va teurs. Aux Verts (et à Alba), dé si reux d’étendre la gra‐ 
tui té, il a ac cor dé des pro jets pi lotes, tan dis que les Libéraux- 
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Ta bleau 1 : Ré sul tats en sièges des élec tions au Par le ment écos sais.

  Conser va teurs Tra vaillistes Libéraux- démocrates SNP Verts SSP

1999 18 56 17 35 1 1

2003 18 50 17 27 7 6

2007 17 46 16 47 2 0

2011 15 37 5 69 2 0

2016 31 24 5 63 6 0

2021 31 22 4 64 8 0

Source : Par le ment écos sais (SPICE).

Ta bleau 2 : Votes sur les pro jets de loi de fi nance (der nière lec ture) au Par le- 

ment écos sais.

Date Nombre de
vo tants

Conser ‐
va teurs

Tra ‐
vaillistes

Libéraux- 
démocrates SNP Verts SSP (et

autres)

15.12.99 114 D F F D (échec
amen de ment) D D

10.02.00 105 A F F A F F

8.02.01 U F F F F F F

14.02.02 113 A F F F F A

13.02.03 U F F F F F F

12.02.04 110 A (un D) F F F
D
(un
A)

D

9.02.05 115 A F F F D D

9.02.06 77 A F F A A D

14.02.07 114 F F F F F D

démocrates ont ob te nu des dé penses pour des ob jec tifs de santé pu‐ 
blique. Swin ney s’est même as su ré de l’abs ten tion des Tra vaillistes
avec des me sures écar tées par le nou veau Pre mier mi nistre Keir Star‐ 
mer  (res tau ra tion du ca rac tère uni ver sel de l’aide au chauf fage pour
les re trai tés, com pen sa tion du pla fon ne ment à deux en fants de l’uni‐ 
ver sal cre dit), tout en fus ti geant les hausses de NIC (Na tio nal In su‐ 
rance Contri bu tions) à l’échelle bri tan nique. L’issue des élec tions de
2026 au Par le ment écos sais de meu rait in cer taine.

An nexes
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6.02.08 124 F A (un D)
(amen de ment Gray) A F A

28.01.09 128 F D D F D

4.02.09 125 F F F F D

3.02.10 125 F D (échec amen de ment) A F F

9.02.11 127 F D F F D

8.02.12 122 D D F F D

6.02.13 124 D D D F D

5.02.14 123 D F (amen de ment Gray) F F F

4.02.15 120 D D D F A

24.02.16 121 D D D F D

23.02.17 125 D (échec amen de ment) D D F F

21.02.18 126 D D F F F

21.02.19 114 D D D F F

5.03.20 118 D D D F F

9.03.21 123 D D F F F

10.02.22 123 D D D F F

21.02.23 125 D D D F F

27.02.24 124 D D D F F (Alba : A)

Note : F=fa vo rable ; D=dé fa vo rable ; A= abs ten tion ; U=una ni mi té.
La seule dé pu tée Alba a été élue en 2021 sous l’éti quette SNP.

Source : au teur, d’après SP, OR.

Ta bleau 3 : Impôt écos sais sur le re ve nu 2017-2024 (Scot land Act 2016).

Dé mar rage
(star ter)

Base
(basic)

In ter mé diaire
(in ter me diate)

Su pé rieur
(hi gher)

Avan cé
(ad van ced)

Maxi ‐
mal
(top)

2017 Taux
(%) 20 40 45

Re ve ‐
nu (£) 31 500  150 000 > 150

000

2018 Taux
(%) 19 20 21 41 46

Re ve ‐
nu (£) 2000 12 150 31 580 150 000 > 150

000

2019 Taux
(%) 19 20 21 41 46

Re ve ‐
nu (£) 2049 12 444 30 930 150 000 > 150

000



Le « modèle parlementaire écossais » : Réflexions à partir du vote annuel du projet de loi de finances
(1999-2024)

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

2020 Taux (%) 19 20 21 41 46

Re ve nu (£) 2085 12 658 30 930 150 000 > 150 000

2021 Taux (%) 19 20 21 41 46

Re ve nu (£) 2097 12 726 31 092 150 000 > 150 000

2022 Taux (%) 19 20 21 41 46

Re ve nu (£) 2162 13 118 31 092 150 000 > 150 000

2023 Taux (%) 19 20 21 42 47

Re ve nu (£) 2162 13 118 31 092 125 140 > 125 140

2024 Taux (%) 19 20 21 42 45 48

Re ve nu (£) 2306 13 991 31 092 62 430 125 140 > 125 140

Note : Les re ve nus sont ex pri més au- delà du seuil bri tan nique d’as su jet tis se ment, par le
mon tant maxi mal de la tranche.

Source : au teur, d’après SP, OR.

Ta bleau 4 : Impôt sur le re ve nu en Grande- Bretagne 2023-2024.

Écosse An gle terre/pays de Galles

Tranche £ Taux % Tranche £ Taux %

Dé mar rage 12 570-14 732 19

Base 14 733-25 688 20 12 571-50 270 20

In ter mé diaire 25 689-43 662 21

Su pé rieur 43 663-125 140 42 50 271-125 140 40

Maxi mal >125 140 47 Sup plé men taire (ad di tio nal) : >125 140 45

Ta bleau 5 : Impôt sur le re ve nu en Grande- Bretagne 2024-2025.

Écosse An gle terre/pays de Galles

Tranche £ Taux % Tranche £ Taux %

Dé mar rage 12 571-14 876 19

Base 14 877-26 561 20 12 571-50 270 20

In ter mé diaire 26 562-43 662 21

Su pé rieur 43 663-75 000 42 50 271-125 140 40

Avan cé 75 001-125 140 45

Maxi mal >125 140 48 Sup plé men taire : > 125 140 45

Ta bleau 6 : Orien ta tion des votes re la tifs à l’impôt sur le re ve nu au Par le ment

écos sais.
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Date Nombre de vo ‐
tants

Conser va ‐
teurs

Tra ‐
vaillistes

Libéraux- 
démocrates SNP Verts

11.02.16 109 F D D F F

21.02.17 122 D D D F A

20.02.18 117 D D D/F F F

19.02.19 119 D D D F A

4.03.20 123 D D D F A

25.02.21 124 A F F F A

2.02.22 118 A F F F F

9.02.23 120 A F F F F

22.02.24 116 D D D F F

Note : F=fa vo rable ; D=dé fa vo rable ; A= abs ten tion

Source : au teur, d’après SP, OR.
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2003.

SLD, Fe de ra lism: the Best Fu ture for
Scot land, Édim bourg, 2012.

SCOT TISH NA TIO NAL PARTY, Re- elect, Édim‐ 
bourg, 2016.

SCOT TISH OF FICE (SO), Re port of the
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Scot tish Par lia ment, Édim bourg, 1998.

SCOT TISH PAR LIA MENT (SP), Of fi cial Re port
(OR),
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SP, Equa li ties, Human Rights, Civil Jus‐ 
tice Com mit tee, An nual Re port 2023-
2024, Édim bourg, 2024.

SP, Fi nance and Pu blic Ad mi nis tra tion
Com mit tee, Scot tish Bud get 2024-2025,
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SMITH COM MIS SION, Re port for Fur ther De‐ 
vo lu tion of Po wers to the Scot tish Par‐
lia ment, Édim bourg, 2014.
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1  Les po li tistes ont mon tré l’im pact sur le sys tème de par tis du mode de
scru tin (Du ver ger, 1981 : 2  par tie) et des cli vages so ciaux, géo gra phiques et
cultu rels (Lip set / Rok kan 1967 : 29).

2  Il ac cueillit des re pré sen tants du Scot tish So cia list Party (SSP), formé par
Tommy She ri dan, un des lea ders de la lutte contre la poll tax, après l’ex clu‐ 
sion de Mi li tant du Parti tra vailliste.

LIP SET, Sey mour M. / ROK KAN, Stein,
Party Sys tems and Voter Ali gn ments.
Cross- National Pers pec tives, New York :
the Free Press, 1967.
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ners », in  : HAS SAN, Gerry, Ed. The Story
of the Scot tish Par lia ment. The First Two
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MIT CHELL, James, Eds. The Scot tish Par‐ 
lia ment 1999-2009� the First De cade,
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O’HAGAN, An ge la, « Gen der Bud ge ting »,
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mons li bra ry, 2023.
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de In qui ry into the Na ture and Causes of
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SPO WAGE, Mairi/ SOUSA, Joao, Ge ne ral
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3  Cette pro por tion sym bo lique de la moi tié pour rait être at teinte grâce à
l’as si gna tion de la moi tié du pro duit de la TVA col lec tée en Écosse, pré vue
par le Scot land Act de 2016  ; mais ce trans fert était tou jours à l’étude en
2024, en rai son des dif fi cul tés d’éva lua tion (SP, 2023e).

4  Le Chan ce lier de l’Échi quier Go schen ima gi na en 1888 ce sys tème pour
fi nan cer le sys tème édu ca tif pu blic, éta blis sant un lien entre dé penses pu‐ 
bliques an glaises et écos saises, et met tant en évi dence les be soins de
l’Écosse. En 1977, Joel Bar nett, mi nitre dé lé gué au Tré sor, s’en ins pi ra pour
fi nan cer l’As sem blée écos saise alors en pro jet. Sa for mule fonc tion na pour le
Scot tish Of fice.

5  100% pour l’édu ca tion ou la santé (les deux prin ci paux postes de dé‐ 
penses, SFC, 2024), 97% pour le trans port, 20% pour le mi nis tère du Tra vail,
de la Sé cu ri té so ciale et des Re traites (2023).

6  Le gou ver ne ment bri tan nique s’est d’abord fondé sur les re cettes fis cales
at ten dues en Écosse par son or ga nisme pré vi sion nel in dé pen dant (Of fice for
Bud get Res pon si bi li ty, OBR). Puis, il a in dexé l’évo lu tion de la do ta tion écos‐ 
saise sur la hausse at ten due du pro duit bri tan nique, et sur la part de
l’Écosse dans la po pu la tion bri tan nique. Sans cela, l’Écosse au rait perdu les
bé né fices de la pro gres sion des ren trées fis cales (Gard ham/ Set tle 2016).

7  Ce mar ché re pose sur la non- discrimination et la re con nais sance mu‐ 
tuelle, pour fa ci li ter une cir cu la tion sans en trave. Les di ri geants écos sais
craignent de de voir ac cep ter des pro duits ne ré pon dant pas à leurs normes
de santé pu blique ou d’en vi ron ne ment.

8  Son pla fond fut re le vé par le Scot land Act 2016, les pré lè ve ments étant li‐ 
bé ra li sés dans l’ac cord cadre de 2023.

9  Pré fé rence fis cale (dé vo lu tion de tous les im pôts, SNP, 1999, baisse des
im pôts, Conser va teurs, 2017), ou prio ri tés en ma tière de dé penses (Tra‐ 
vaillistes, 2008, 2010, 2014).

10  Les sa laires des fonc tion naires et des em ployés pu blics de vaient être
plus avan ta geux qu’en An gle terre, en 1999 comme en 2024. Ils re pré sentent
la moi tié des dé penses cou rantes.

11  La com mis sion des Droits de l’homme veille à la par ti ci pa tion, la trans pa‐ 
rence et la jus ti fi ca tion des dé ci sions dans l’éla bo ra tion du bud get (SP,
Equa li ties Com mit tee 2024 : 48).

12  Cette idée, pro po sée en 1978 par le dé pu té tra vailliste écos sais John Mac‐ 
kin tosh pour l’As sem blée écos saise en dis cus sion, avait été écar tée par son
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parti. Les Libéraux- démocrates en ten daient col lec ter l’impôt en Écosse,
avant d’en re ver ser une par tie au bud get bri tan nique.

13  En 2024, la taxa tion dé bu tait à 145 000 livres (taux de 2%), re joi gnant le
reste de la Grande- Bretagne dès 250 000 livres (5%). Le taux de 10% s’ap pli‐ 
quait dès 325 000 livres, et le taux de 12% au- delà de 750 000 (contre 925
000 et 1,5 mil lion en An gle terre).

14  Ce texte, pro po sé par un dé pu té éco lo giste, fut par tiel le ment in va li dé
par la Cour Su prême, à la de mande du gou ver ne ment bri tan nique car il em‐ 
pié tait sur son do maine ré ser vé. En 2024, la loi n’avait pas été pro mul guée.

15  La ca pa ci té d’em prunt a évo lué avec le Scot land Act de 2016 et le cadre
fis cal de 2023. Le gou ver ne ment écos sais, qui pou vait seule ment ré gler un
pro blème de tré so re rie au près du gou ver ne ment bri tan nique, s’est vu au to‐ 
ri ser à em prun ter 600 mil lions par an, pour com pen ser des écarts de pré vi‐ 
sion, au près des banques ou sur les mar chés. L’em prunt pour in ves tis se‐ 
ment est pla fon né à 10% du bud get.

Français
Le Par le ment écos sais fut conçu en Écosse, contre le mo dèle de West mins‐ 
ter  : le parti au pou voir, dé pour vu de ma jo ri té ab so lue, se rait contraint au
com pro mis avec ses ad ver saires et de vrait leur rendre des comptes. Cet ar‐ 
ticle tente d’éva luer ce « mo dèle écos sais » après vingt- cinq ans de dé vo lu‐ 
tion du pou voir, à tra vers le vote du seul pro jet de loi dont l’adop tion an‐ 
nuelle est in dis pen sable, le pro jet de loi de fi nances. Il conclut qu’en dépit
de com pro mis po li tiques ra re ment ex pé ri men tés au Par le ment bri tan nique,
au ser vice d’ob jec tifs plus larges et de va leurs re dis tri bu tives cen sées ca rac‐ 
té ri ser l’Écosse, les élus mènent leurs trac ta tions en cou lisses et se pré‐ 
valent des conces sions ob te nues, sans s’af fran chir com plè te ment du cadre
bri tan nique (bud get et di rec tives des par tis).

English
The Scot tish Par lia ment was de signed in Scot land against the West min ster
model: the rul ing party, devoid of an over all ma jor ity, would be forced to
com prom ise with its op pon ents and would be held ac count able by them.
This art icle in tends to as sess this “Scot tish model” over the first 25 years of
de vol u tion, through the vote of the only bill that must be passed every year,
the fin ance bill. It con cludes that there have been polit ical com prom ises
hardly ex per i enced at West min ster, in order to serve wider aims and sup‐ 
posedly Scot tish re dis tributive val ues. Yet, elec ted politi cians are still keen
on ne go ti at ing be hind closed doors, in order to boast of the con ces sions
gained. They can not ig nore Brit ish polit ics, es pe cially the budget and
parties’ policies.
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